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allégrèsse. 
ità entrée du palais pour com- 













à mid, ii ya en un -dinerde 35 couverts, et le soir le roi 
dl dé sa présence une représentation au thêâtre nätional. 
Kette soirëe:étnit me véritable fête pour tous ceux qui y as- 
orent, et la foula a fait-éelater à différentes reprises, l'en- 
smeet la joie dont elle ótait pénétrée par la présenceau 
u d'elle, du prinee,si cher‚à tous les cogurs hollandais. …, 
Mis. > En De En rn ee Sri EE AN 
hie ärralë roydtdu 24’ de ce foïs,” Ml: ‘Te gouverneur de la 
He nde-Möridionale,:est. chargé.de aonwaquer extraordinaire- 
& des: blats-döpütés de cette province, afin de procôder à 
se 0Á d'un membfe pour la seconde èhambre des: Etats- 
Br PEE, en remplacement, du feu lè comte Van den Bosch, ef 
aPShentkr en même temps ‘un candidat poat Ies fonctions de 

Aseiller à la cour pròviùciale de la Hollande-Móridionale en 

ier deM MJ vh dt Bari, dêmigstonnaire. 
















Van Vúren en Dalen qui dväit adressé uné pétition 
e chambre des Etats-Généranx pour la prier de ne 
au Ho. Ber sot adhésion.à ta loi, vient d'‘adresser une lettre 
… Andelsblad dans laquelleil annonce qu'il se propose desous- 
ina à l'emprunt. De î . 
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_Ôn éerit de Rotterdam en date du 15 mafs: 
Mrehòdeoafttontinue d'être des plus favorableset treuwedäns 
pes de marchés Ötrangersun puiesantappui. Le Java. 
estfdrldemandó à 21 1/2 cents. Le Sumatra se 
cents, et le café Brósil manque totalement à notre 


L'aspect de notre 






Veel à 18 1/2 
ch.” - 
Dun autre aôté on éorit.de Londres, que la difficulté que les 
Aapitgligtes apron pektià glacer avantageusentent leurs capitaux 
ee NE ltaaagui resultent pour le pays, parsuitede 
Matton dans sps:ootons, les-a d 
de café, et que déjà plus de’ six 


éeidés à jeter les yeux sur 
Bar eux dans cette denrèé, …:; 
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taillions de florins ont été placés 
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TA RECHERCHE DE LINCONNUE® 
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Chez Véry. 
(Suite: ae 
… Lorsque ja ni'éveillai, cdritijua Arthur, il feieald an'bölit'eor:e 
Îeh’dtais pros seul > Ee ann, t magaifigus, et 
pad 88 convives parurent ‘redoubler d'attentión, et, Arthur repriton oes. 
&rmes: ern rn es, 


org 
bnn 


il agit était fittéralement couchéé sur món épaule…: 





ne btable! diable! interrompif le financier, voilà une hiatoice qui dapient |- 
Sgtdtogigue. Cn RER ak Variant 








walt, 'ajouta Arthur, on particulier d'une soixaÂithine d’annéeg a- 
en: elibon ema tâle onse vélie.sâpe-umeniple ban ; 





nie HOHe diì luì rnhaqWAit & pd près compléteient le visage, à l'ek-, 
es Pourtent d'un gros nes tout 

BES aurait dû m'óveiller denn 
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longtemps, car ou devait l’entendre, à 
usque sur inepóriale. ARK pen rávi d'ua pareil contact, je ne pus 

Hie er de Secougr, Wap. WERANE poutdtre cpndamnable le lourd 
plie gj rat pesait sur pels en accompaggant cef acte d'une apostro- 
uitde ed Ùs Énèrgiquês. Soudain à rna première ézclariation en répondit nne 
adt, Ì ghs ls éoin du coupé opposé à celai que j'occupais, et aux rayons du 
wals: Zei illüsinait joyeusemént l’étroit espace où s’actomplissait ce que je 
illa 19, Djapergus… Oh! cp souvenit ‘restera éternellement gravé dans 
Bist 5 dike! j'apergus la plus ravissante'cféature qu'il soit possihle d’ima- 
lie jeune fille'de seize à diz-sept ans du pltis, avec de grands veux 
härmügieugement encadré 










a hold Vienge plein de candeur et d'ingénuité, härn 
sn éaut chaveur d'ùn blond cendré, retomhant en’; rappès.le long, des 
de an zin dla neisepnre du co} le plus souple et ho pls gant quo pus va 

5 ISA Een 3 he zi ien Nd ted eh a Te 
telle el Aspect, je fressaillis et demeurai la bouche béante, en proie à une 
Plein da Ge teton que celle qui en gtait objet ne put réprimer un soùrire, 
coraiy, … Criartrie òt qhi mie laissá entrevair, à demi eachée sous des lòvres. de 

‘ze De donble rangée.de dents blanches et fines comme des perles. » 

ed tenis! tienò! murmuraà cet endroit le maître clerc, M. Durandin, dont 

Modsigd re, ‚paroles avaient ezcité l'attention au plus haut degré’, un gros 
" Beate. AET prend du tabac gt urie jeune fille blonde! cela m'intéresse 

Cat 


wen interru ption attira à, son agteug quelques regards de travers,et l'agent 








É1) Vair te Zoirnat de Za Haye à’hier. 





________Lundi 18 et Mardi 19 Mars 


B foir ters iodis keures, le Vol est artivé'en notre 


fe ri & aticórdë Wullibrde'à quelques autori" 
iet'® 'qüeldtëés pdttiëdliers Gui avaïent : k 
! hr Peep | faireun appel à leur concours pour remplir Yenipront. 


j à Anvers, à Berlin, partout, I manière de voir est lamême. L'a-: 


_j êprouver la rêsolution du gouvernement, mais qui ne pourrait 


— en frappänt du pied ; 









| ‘rêveur ; mais dójù Arthur'avait repris le cours de son récit: - 


je n’étais pas tenu de savoirst un homme dont ta: tête était enveloppée d'un 
TER PRE, > : ven irers obintertanidhife — 
mer avelt dans le coupé, à côté de moi où plutôt sur-moi, be getenn-. ; 


nt Er ir 
houillé de tabac, dent Je raflement ‚tne-oanversation indiffórente avecaa-volsine, qu'ens premiers mote échamgée 


err 


Henten SEAN OE EED AT 








De toutes parts des hommes respectables s'efforcent de rendre 
leurs gongitoyens.ntteritifs à :\lurgepce.qu'il.y a pour tous: les 
Ohtrisaidbles, de sonstrieg: à:\'emprant, ouvert.aujourd’ hui, et 
Gegird venir la mise à etóoutioës tte l'im pòt 'euteaordinaire:. 









rt zat 


: et SR aen . PE Hg tet et : 

Indépendamment d'urie antie. brogkare de M.-Zeelt d’ Ams: 
terdam, nous devons mentionner encáré Hexcellent écrit de M. 
Drieling. adversaire, comme on saitfaprejet finaneter, mais: 
daf: aujourd’ hui que ee projet a: pris ld caractère d’ une loi, ‘est 
ûrrùes premiers à engager ses concitoyens à-la soumiesion, et -à 





_ L'Emancipation de Bruxelles contient l'article suivant: 
Nous avons on fait intèressant à constater an milieu des divers 
projets de conversion ou d'enipranf qui forment en ce moment 
la perspective des capitalistes, c'est la bonhetenue des fonds: 
publies sür tes principaux marchés de l'Europe, eten même 
temps úne tendance à la hausse qui se soutient dans le cours des 
actions des chemins de fer. j 4 
— Á-Londres, coïnme à Paris, à Amsterdam comme à Bruxelles, 


böndance des capitaux paraît devoir suffire à toutes les opérà=: 
tions projètées. Pour ce qui nons concerne, nous devions nous 
attendre à ce que des tentatives fussent faites à Ia bourse de Pa- 


afnónce que ces tentatives n'anront pas lieu; nous nous em- 
pressons de le constater; nous n'hésiterons pas, dans ce cas, à 
rendre justice à la conduite de la maison Rothschild, à laquelle: 
tout le monde passera le premier mouvementque li aara fuit 


persister dans son opposition sans compromettre sûn caractère 
aux yeux d'un pays qui a pour’ lui d'avoir loyalement rempli 
tons fes engagemmens qu'il-a contractés. oe 

Ke Journal de Francfortcontient ane tettre des frontiëres de 
Pologne, qui porte le caractère d’émaner d’unesouroe'solni-of- 
ficielle. Apròs avoir démenti tes bruits,‚Au vestó:Árop dbeurdes | 
pöur. mêriter l'honneur d'une’réfatation,- que l'empereur: se 
mettrait lui-même à la tête'd'une armée-de 200,000 hommes poër: 
aller soumettre les peuplades du Gaucase, le correspondant du 
Journal de-Franofort termine ainsi. …… … Een 

Y-ä-teit qoelga’an qui oroie réellement-que c'est le nombre peu considéra- 
ble des trou pes ou l’insaffisance de la taetique russe quiencourageritles pen- 
plades du Caucase à continueruue guerre de guórillas? La güterre, c'est deur 
élément; on ne pourra certainement pas les vaincre d'embiée par le moyen 
des armes, mais On y parviendra successivegient par Pinfluence de la civilisa- 
tion. Aussi le gouvernement russe ne compte-t-il pointsoumettre entièrement 
les Circassiens dans uu prochain avenir, nien faire des citoyens’ pacifiques en | 
lesarrachant brusquement à leurs habitudes primitives, et enlever ainsi aux / 
journalistes toute occasion de parler des väctoires et des défaites, réelles ou 
controuvées, dés troupes russes au Caucasefau contraire, il est persuadé que 
la paix, comprise d'après les notions européennes, ne saurait y être établie 


dechange, dout la patience’ ne semmblait pas être le cara ctèredistinctify’éeria 


— À la porte, Burandin! ilinterrompt toujours. Bt he 
— C'est la première fois, balbutia le maître clerc, qui devint extrêmemen 
« Mon premier sentiment azait été celui de la surprise et de P’admiration ; le: 
second fut toutau regret , car mon hoinme, après avoir bâilléò se décrocher la 


rapidement son bonnet de soie noire tout autour de sa tête, et attachant sur 

moi un regard fort peu bienveillant: ' EE E 
— Monsieur, m'avait-il dit d'un ton plein de mauvaise humeur, savez-voùs à 

in vousavez affaire P Si vous ne le savez pas, respectes du moins mes chevcux 
ancs. : 


» Á cette incartade, j'auraiseu bien des choses à répondre, et d’abord que 


bonnet de soie noire avait les cheveux blancs ou de toute autre couleur; mais 
je vous avouerai franchement que, soit queje ne fusse pas encore bien réveillé 
moi même, soit que je me sentisse réellement dans mon tort, je restai muet. Ce 
‚niétait pas à ce qu’il parait, le compte de mon adversaire, car il tira aussitôt 
“sa tabatière de sa poclie, et après avoir aspiré à geand bruit une prise de tabao, 
tils'édria: NE en ' od 
„II paraît que ce monsier n'entend 
: uiê ópêe dedardies vans zak. 
» Peut dèBodp, Ey ahdùgen en: + 
chercher querelle, et.qu % toege Ren ‘sujet, j'atlais répondre'à : 
son agression comme il convenait Shtaièm de. mement, je rencontrai dans les 
‚yeus de la jeune fille qui se trouvait aeprês do, lui une expression si suppliante 
que je mie contins el garde un silence obstinë, en 
» Lä-dessus, man homme haussa les épaules,: roe'tourna le dos et engagee 


en EN: Ne 
RS gais ou qu'il n'a jamais tenu 
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entre eur, je reconnus être sa fille, … s nae 
« Pardieu, me dis-je sters, il: fauteonvenir qeeje joue de sales! Voitk 
une jolie personneuvsc'laqaete j'ai àfaire ua voyage de cents lieuss, ét il 
faut que, de-prime-abòrd;, j'encoure l'animadversion de son père; si bien que 
me voici face-à-face, pour deux jours entiers, avec un homme qui, à 
à cette heure, est nécessairement mon ennemi intime,» En cela, vous at- 
lez voir què je ne m'étais guêre trompé. Lorsqu'on descendit de voiture pour 
déjeuner,-comme,afin de réparer ma faute, je tendais mon bras au père de ta 
jolie blonde peur l'aider à descendre, il s’écria d'un ton bourru du’il n'avait 
besoin de l'aide de personne. Je haissai la tête avec résignation et m'écartai 
pour livrer passage à oe père irrité ainsi qu’à sa fille, 
» Quelques secondes à peine s'staient écoulés depuis eet incident,lórsqu'un 
souffle embaumé passá sur mon visage; et en même temps une voix plus dauce 
qus la plus suave musique murmura timidement tout, prés de mon oreille: 
. « Monsieur, je vous en prie, n'en veuillez point ù on père, il ost ritálade, 
_»-voyez-vons,etil-s’irrite aisémend, Vous l'excusez, n'est-ce pasP» Et on re- 
gard angélique accompagna ces paroles,;un:regard qui me bouleversa. Je vou- 
. las répondre, mais la voix expira sur. febtrd.de-mes lèvres. Et puis, ton ado- 
rable interlocutrice m'avait déjà tourné le dos, et aa taille svelte etlégêre ve- 
vait de disparaître sous la porte de l'auberge devant laquelle nous étións ärrê- 
tés, ainsì qu’une vision céleste entrevue dans un rêve;  …—… « K 
» Emu, palpitant, j’entrai moi-même dans cette auberge. Chagqte voyageur 
„venait s’asseoir autour d'une table oùle dójeuner était servi. Unie place se 
trouvait près de Ja'chatiriaate: blonde: i tà une espèee d'imputsion ma-- 
, Enétique, je me dirigeai vers cette place et m’y assis. 












urpütriote Da Costa, vient de pablierà cesajet un 


pn dés:plug igbrard et. éfipeeint de eet -chaleureux. 
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ris pour amener la dépréciation de notre einq ‘pour cent. Tout | 
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mâchoire etétendu tes bras en avant, s’était erifin réveillé. Il avait retroussé |, 


‘cleircir quelgue peu. 







_ BUREAU DE LA RÊÉMACTION, 
. halen, Lage MA bord, 
_… dérrièrele Priüusépruchsf Ni 
_ BUREAU BOUR L'ABOGNERGAT KT LES 
ANNQEGER. 
_ Chez M. Van Weelden, libsaipe, 
‚Spui, à La Mayer, 
Les lettres et paquets doivent êtr 
Envoyés à la direction francs de port. 
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| qivaa beat duct eettain bernps. Malgré ces prévisidns, ot petit êtee intimemeht 
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cohvanteu-gu'aneune puissance de la terre-ne-dégoûtera de Weklijd 
de ses possessions caucasiennes; et quant aux intriguês eb tigd 
itse bi jeu pour paralyser l'influence: russe dans ces cohtrêes; fe vond 
birdbrêraute et couséquente de P'empereur parviendra à les déjouef compké- 
baant Èes courtes observations. n’ont d'autre hut que de prósentef soul son 
wêritablejonr-le pôle-môle des noi velles publiées par lee joerwetistes sar 34 
getèorre dit Canoast, ds … eed het 
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EE OE ERE: Sp EP en ate 4 
La Gasettaalii Cousmerve russe publie le talelmie det prodsitd 
ge V'esploitátion des sables aurifères-dans Ia Mbétfe ordeamte 
pendant l'année 1843. Voici quels en ont élâ tea rösultats gó- 
néraax: Les lavages da système de la rivière Birussa out.pros — 
duit 124. pis. 36 liv. 6838 z. d'or ; ceux He da paitie.morbdier 
nale de |'arrondigsement de Yénisseisk 331 p. 181fv. 106% 5%. 3 
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BO liv. 2034 Kar heal pour len Invages, dn: la Biber oriens 
785 p. 26 117. 8338 2. d'or, ou 26,040 livres. . … …i ro 
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Lesteamer Hibernia, arrivé hier au soir à Liverpoot, apporte 
des nouvelles de New-York jusqu'au 29 février. Un affreúa ac- 
eident, arrivé le 17 février à bord de la frégate à vapeur Prin- 
ceton à New-York, a coùtó la vie à M. Upshiur, secrêtaire d' état 
(principal ministre) au ministère de la marine, à un -afcier au« 
périeur.de la marineet à' un négociant de New-York. Plusiears 
personnes ont étô blessées les unes très-gravement.M. Upshuret 
les autres personnes qui |'accompagnaient s'étaient reiidas à 
bord de la frégate, pour assister à |'esgai d'un canon de nouvelle 
invention dont on disait des merveilles, et qui devait étonger la, 
Grande-Bretagne et le monde tout entier. Mr 

Le Princeton descendait la rivièreet se trouvait à 20 minutes. 
d' Alexandrie lorsque le canon a été tiré pour essayer sa portés, 
c'était la troisième fois qu'on le tirait à balle ; il a éolataussitêt. 
et rápandu la mort et la consternation, à bord dea frógate:ser 
laquelle se trouvaient près de 300 personnes, parmi lesqueltes. 
ètait le président Tyler, mais-il n'a euancuneatteinte. en 

‚L'aocident a eu lieu vers le coucher da soleil. Heurenseenent 
fa plupart des dames et des autres invités-se trouvaiens dans ja, © 
cabine, sous le pont, à diner lossqua la entastrophe-arrivg Une 
des vietianes, M. Gilmen geuvernaur de New-York, amait sen 
épouse à bord avec lui, maig en ce moruent elle était dane la-oa- 
bine, La.doulear ee EO larsqu'aitirée” 
sur le pont par de.brait de l'explosign elle zit son époax qui, 
Boele varken pasabree, des victimes uNe. Hie Te Goup bù dins 
baeoindb ast do-6: M.Dpshür, sbonttaierd'ótat; le goumeriur 
Gilder, de colonel Gardmer, M.. Virgil Mexy, anoden aprewtils 
plomatiquae, le commodore Kennon et te-domestig its den pbrèsiie 
dent, le capitaiue Stockton, commandant da bätiment'et un des: 
inidshipmen sous ses ordres, ont été cruellement blesbés. 

Les autres nouvellles d'Amérique apportées par |’ Hibernia- 
sont sans intérêt. 


‘Affreux accident à 


|_:p Déjà plein d'un trouble déticieuz,'je sentùis le rede: dele heurrermbdidalter 
‚mes vêtemens; mais plaignez-moi; à cet'instant-même;, mon witdioatiS soin. 
‘du coupé;:qui setrouvait assis du côté. oppost, venant: à m'epevoevairj sn’a- 
Ídresse une affreuse grimace, se lève avec fracas el faisant signed'sw filtelde le 
suivre, court se placer aveeelle à l'antre bout de la table, pon sans ni'aveir 
adressé Napostrophe sutvaate, qui me fil rougir jusqu’au blane des veax: ede 
vous défands-de regarder me fille, entendez-vous? fi 
‚ ‘de vous laisse à juger de mon embarras. Pourtant, il fallut-hien: faire” 
contre fortune bon ceur. D'ailleurs, la diligence était pleine et force fut’ 
à mon ennemi de revenir prendre place dans le cou pé, à côté -de snoù- Seube- - 
‚vönt, par un nouveau trait d’animosité, ilaffecta de se placer de telle sorte 
que je ne pusse, malgré toute ma bonne vdlenté; entsevoitlès traits de sa fl. 
le. En cela„:son embonpoint le servait à merveitle. Bien plus; il:ne lui parla’ 
durant tout le voyage qu'à vpig basse, et c'est à grand’peine si, dans-ce diele=". 
sue qut aurait eu tant d'intérêt pour moi, je pus surprendre à la dérobéoquel: - 
ques mots d'oùpe eonjeeturai querle père et. la fiile-habitsient- Parisd'oedi. : 
naireqa’ils revanatent des eaux da Mont-d’Or, ot qu’ils-avaieut' prié la-difis: 
genee à quelques lieyes de Clermoat; » BN Weir ee OR Ege 
Tei Durardin passa la main sur son front en taurmurant tout.hag:. :. : 


=—:Les eaux du MHont-d'Or! O ciel! c'est bien:oeta; … tst an Feen er dt 
„__— Sane doute „poursuivit-Arthur- „j'avais affkve-à tpwebgutsr vieuit grlogtiitd” 
en retraite. qui était.venu chercher aux eaur je soùtag Ì dtadcitsines bles, 


sures, quelque vétéran de Ja garde inipériale.… Semm ied EE 
— En es-tu bien sûr P. interrompit te piaitre alex, dekte \risage: sernblá s°á- 
ke De 
— Ha :foi, sa conversation, sa tenue, sa augceptibilité même semblatent l'in- 
‘diguer. D'ailleers, il portuit dee moostaches .. 
Cette dernière particularité, loin de rassurer Durandiu, parút lükeamser an: 
‚grand trouble; k Epe 


€ Le nait venne, continua ‘Artbur, men ennewi. abaisen: er amarant ion 
sen visage le bonnet de soie noire dont je vous ai f rg 
bac, et quelques instens après le ronfiement peleton S 
me prowra qug ches tui. la haine n'exoloait pas’ dur mbing d Bat 
même, sa tête s'affaissont. de moweôté sten vit: let reiken ie 
amicalemeut retomber sur mon épauteencote endptorië di poids qu'etie eruit: 
supporté la veille. Mais cette fois je eupportat‘béreïqutmegt le furdoan, car 
une douce compensution m’était offerte. Pes at. ERA zie de . 

p La lune venait de se lever, et cet astrealors dans tout son plein semblait! 
prendre plaisir à caresser de ses plus suaves reflets le visage de mn jolie blon-: 
de. Nul obstacle ne s’interposait à cette hebre entrò se yeuxet les mies. » 

‚ Durandin pâlit et Arthur poursuivit en cestermes : dek 

« Cependant, qu bout de quelques instans, elle parut effrayée, de I'obstiea-: 
tion avec laquelle je la regardais, et abaissant pudiquement ses paapidres, el’ 
le pencha da-tète-en:acrière, comme si elle-même eût cédé au sommeil.--Ce 
moniëut fat pour moi plein de doute el d'amertume ‚ et-mille pensées tumul- 
tueusessurgirent aussitât dans mon âme, 

» Cette jeune fille, je Ia connaissais à peine de 
m’avait adressé quelques paroles à la dérobee, quelques parades de simple po-: 
litesse sans doute, et pourtantjesentais que j'éprouveraut un. grand viddlors- 
qu’il me faadrait reaoncer à la voir, ef j'en frémissais à. l'avanoen ‚H ‘me ser” 
blait, je ne sais pourquoi, que nos deux coeurs étaient faits pour: s'entendre, 
mais de-moyen de m'en assurer, sì je continuais &garder le sdence? Sen pêra 
dosmaìt d'un prefond sommeil etquelque chose me. disait qu'elle ne devais 
point dormir, elle, bien qu'elle en fìt semblant, puisqne je veillais, moi. 


 … 
puis quelques heures; alle 


8 »:Tout à coup elle-fit.un mouvement ; je m'enhardis, et d'une voix brieég’ 


: Raitdvays Allemands. 


Les chemins dé ier enaÂllekagnö, afkent le résultat d'une progression to: 


Jourscroissante. Le aps toutes Jes piek allemandes, en like B Jai envoya un cartel; Ì’ amiral las au ‚mnistre De kn n’ a 





ombre des vayage 
<à peat le Gie, Rig Nele gone, de en 
elan: zbh 
smarchandises, rdf ne plusieurs ligne n 
‘diseset que eht okt Mere publié k 
pendant, en y compreriànt | ie afi hd naad 
“trandportés pour le coní{fté ge te,le ms P 
à plus de 12 lions de’ifäintaus. ús 
La recette de toutes lef Afkemandes s'est élerée à 6,321,920 vedan 
de Prusve ou 11,500,000 A56 „tb qui donne en commune 4 p: ec. d’inté- 
rèts pour chacun des chemins de fer, qui tous réunis ont déjà déboursé un ca- 
pital de plus de 240 millions de florins rhénans. 
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En glevé à 8 088,067 ; ce dernier chiffre idd 
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rin de fer quïa transporté le plus inks nombre de nn est ‘umendemens sont apprdoien gee uu journal belge, 
: 179,245 | ‘seur d' Anvers. 


8 lijk nontepauite. savoir: , d en : 
emin de fer. de Bade .:. « «ese an vr ness: vecin 
: nk ‚ duTaunus,. … tere een et 441,26 
RE | du. Nord-Ferdinard. Bee art al Ben Enerd 
sE ue tn, ‚de Magdehourg.à Leipsiok,, meh enen ‚680, 626 
‘de Leipsick à Dresde . . er. Z Â04,450 


Zes Baans de fer qui ont transporté le plus d de marchandises, sont: 
Celui du Nord. ‚. 1,728,817 Auintaur, 
ertsaede Kadee à Leipsidkos: >: vvd 484 kaa s 


Ee e zaan’ à 
! Je RER. £ eere epe en 1,879 teg +} 
de, ienne dEroeknite err i CE 34 1 „Zo4,2 » A 
=p de Löipsick à Breede. 8 983, ait » 


"Qiitintiaut födéltes, nóus trouvons erf tête ies lignes sûivantes : 
“Geile än: Nord-Ferdinaad 885,515 fl, du Rhin. 
»- de-Berlinà Anhalt 0 


. . 


wv 


* + P] Ë\ 


‘se de Magdebourg à hLeipsick . . . « . . 1,198,813 » 
>» deLeipsiekà Dresde. . . . ... 1,045,906 » 
>» de VienneàGtocknitz . . „ .' 1,037,078 _» 
» dn Rhin. 577 ‘029 E.) 


Finissons ce petit relevé, en disant tan’ ly a maintenant 255 milles alle- 
samands ou 2,040 kilomêtres de chemin de fer en activité de service dans les 
divers états de Allemagne. 
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voulait absolument se battre, à moins que 'amtral ne Tur Titpa-| 
„bliquement des excuses par la voie des journaux, Là- gm ae 


gijiralr voya If äninist Eeâment fra dribe 
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Press rit 


Nous avons raproduie dans notre naméro de samedi dernier le 
projet de loi sur Je. jurydanivenjeirs ep-Belgiquc, tel que ce 
projet a été amendé par. la section centrale. Voici comment ces 
le hai 


La section centrale vient de tefaire totalement la loi. ‘proposée 
ar le gouvernement — Le gon vernement se rallie-teiloette- 
uvre.informe?: Non, :eela:n'est- pas admissitiles: pujsqae” me 
ou veau -projstsest. com plètement eu: opposition amec Jessjustés 
prétentions ‚deda foi: primitive, qui derpandait pour le pbevoigd ; 
zéemtif. la faamMá de nommet: kasijngep compêtens) pass jen as 
niner l'aptitude de tous les candidats qui se proposentsde ipana 
ourit Ih oàrrdièrE des professidns Iibérales. 

Nous samnmes peu enclin, nous l'avouons, à trop étendre les. 
peen ee, du pouvaip exóputif. Tant d'inconveniens pour’) 
es Iibertés publiques sûnt attachés à cette extension, que dans } 
Y espèce même nous ne faisons cette roneession qe à notre corps 
défendant, et parce qe nous avons acquis la triste expérience 
de ce que penvent les corps politiques, quand ils sont à la fois 

juge et partie passionnés dans lear propre cause, 

C'est la dóplorable partialité des chambres qui a constam- 
ment nammó jusqu'ieì le plus de jurós possible dans I'Univer- 
sitó de Louvain. Get état de choses, le rapportdu gouverne- 


en 


t 
ĳ 
: 


Des nouvelles regaes de Chine, et datóes de ta fin da mois de | ment nousle dit sur tous les tous, a aanené un grand relâche- 
„décembre 1843, annoncent que le commerce eftérienr de ce | ment dans les hautes études. Les jurés permanens avaient leur | 
„pays à pris un accroissement considérable deprzis la publication fagon d' interroger, qui était parfaitement., aniforme et connue; 
des: nouveaux tarifs. ‘C'est surtout à Vabaissernent du droit de | les élèves s'attachaient de préférence à à. étudier. les questions 


“tonnage que l'on attribae ce rêsnltat. 


qu'ils savaient devoir. leur être posées. ‘Elles êtaient apjrises 


On porie à8 millions te'nembre de pièces de eotonriadoe (ca- | par emur et il guffisait de bien les retenir pour passer devant le 
:Jieots) iatraduites dans les ports chinois pendant |’ année. Jus- | jury. il ya plus, nous savans personnellement que de certains 
-qu'ies les Anglais et les Américains êtaientà peu près les seuls professeurs se regommandaient tel gu tel candidat pour le faire 


‚peuples qni eussent des relations-commerciales de quelgae im. passer avec grande distinction, ou très-grande distiction. 


„portance avee le celeste empire, 


Les Anglais entrent pour tes deux tiers dans |’ ieaportation des | devenait, en réalité, mortel pour tout le monde: car, c'est des 

prafessions libórales que dépend en grande partie la vie et la | 
„Apeòs que la eonnaissance da traité conclu avec |’ Angleterre fortune des citoyens. . 

fat: parvenub en Europe, plusieurs nations maritimes se sont { Legouvernement a done senti la plus’ impórieuse nécessité de 

envpressées .d'é énvoyer à l'eniperear des représentans ponr né- faire sortir les ótndes de cette mortelle atmosphère, et il a de- 

goriee avec lui en vue de partidiper aux avantages qui venaient mandé, pour lui, la faculté de nommer les interrogateurs, C'est 


:tissus:en giéstton, les Américains pour l'autre tiers. 


d'être accordés aux coutmtergans de la Grande-Bretagne: En 
décembre, wrie arrbussade portugaise était arrivée, 
inf un &gent du gouvernement néerlandais. 

Ce qui paraît assez singhlier, e 'est que l’ vbjet pe 
guerve a éib faite aux Chinöis, le comntvrce do 
menadò etijae' les: Anglais paraissent peu-disposòs à le protóger, 
L'eniperegrma id’ silieurs ordeniné ja: eonstruation es 1’ ärfmêment 
de einguapte jenqtwespbar le dêtruiro ontièrement. 


„Des lettres de Montóvidéo, en date du 8 janvier, 





vidéo, avec. foutes ses forces; mais, après une lutte, très- 
vive, it avait ótó- repoussé; la garnison avait.eu 200 hommes 
taés on blessós. On ne savait pas positivement quelle: &tait la 
perte d’Qeibe, raais an. sapposnit qu'elte était. plus forte. 
aAhade fa garnisen.. … … « 

La même correspondance porte qu'à la ‘suited’ une consver- 
sation ai anrait eu lieu sur le môle entre le ministre de la 


par la plas viveémotion-mais pàrfsitement peroeptible, san an. e&-moment Ja 

“diligence montait ane côta et le brpit: des raues.ne ponvait: ceuvrie le son de. 
ema vol, 
„je, mademoiselie, deux mata, je vous en supplie… 

‚> Etle tresaallhd, releva la lôte, entr'ouvrit sea hes yeus, etavee un geste 
plein de grhacset.de Hivacité poso le doigt aur Je bord de ses lèvres: puis elle 
ze regarda d'uzre fagon ai su ppliaute à la fois et ‘si. tendre que, craignant de 
lii dEplakte, je woedt plus astienkier-uae parole, Mais tant que la lune brilla 
„atstiel, je restai lies Jelramnurentsment fixés sur cette-jenne £lle,et elle sans 
dewte pour me récompenser de moa » ne fersaa:pur les siens, 

an Le-teademain matin; man, volsin ea vóvelsla, ob vekraaasa, son bonnet de 
-solë meize, se farcit. Je nez.de tabac „etameitourpele. das, exactement: 
ooturoeits veille. Nausarritâmes à :Paxis, aur: le aoîr, an fas assez. henreus, 
dauslé tumulte et la confusion: ieséperables.d’aa. pareil quart-d'heure, four. 
-offsirzna daaìn à la jeune:fille,. afin de Jaidee à desnendre de diligence, et il 
mesentbla, dane cemoment. suprême, où nosdeux mains se touchèrent. pour 
Ja _prema:ère; fois,.hólastet pourla dernière fois peut-être, qu'un léger fré- 
missement répondait à ja pression de la miesnne; mais-re fut tout. Quel- 
ques instans après,;un fiaere s'avanea. La jeune fille ei son père y pritent 
place avec leurs bagages, gutene facon de deurestigne, eoiffá d'un bonnet de 
‚palòee) était venn prendre,.ehtous les derur.disparneent.à mes veux. » 

—Iei, te nurrateur ayant fait uue pause, tous ries convives s'éerièrent ; 

— Eh bien, aprés? 

== Après? reprit Arthur; je ne les ai hi revus. 

— Eh quoi! c'est déjà fini? » 

veh Meiers oui. B - 

— Ouf! s'áoria. poredin qui depais maelqsne instap sami veapirey 
aveo peimeir (1 5; BR aerden een : 

— Taut pis! grommela Pagent de change; al eatiimengeit 'h.an’intéremer 
um pos, mais eëlaas betminestort mak: Moi) g'himedéndénpuemensheureux-an 


thdâsteet dans les tomarts, et celuien he mie ener haken Tuifozaa bien: 
rú | î Andront sle guelquen ie 


destegarder pour ten.actge paxticnlier,. duet 5 ep te 


‘overh qtoiskitele capitaino isle sa grotsereingtu r he Ces attend: anseitôt-|: 
„aur des (recen de-dette: jeune fille, savf. & inamter derrière \AGacseP Ah leela 


mtaniie'et me painede. táfarb. Up auteur! werbleu bei junta été à ta fflace! 
rame Bleliemêèssteurs,:e'éeria: ie hureaucrate. il y-avait va moyes bien plus in 
gézieus : e'était de demander le nom du papa au condueteur. IJ devait. Pavoir 
sûr! de feuilie, et ane. fois de nom connu, l'almanach des cent mille adresses 
n'est pas:i med pour lea cauiëhes, peut-être. 
—= Best-oe or re et faityrépondit er 
À peine il hat prononeé-cette parole, que le nae clere, soetant de sa 
préedeugätioin, s'éerra avec une angoisse presjue: fivétense: 
vr: Bholriem, ce nom, quel est-it? 
— Hélas.! c'est où mom Fort vulgaire et fort prosaïque: at paraît que auteur 
„dés jours de ma Deilèimfe s'appelle…. Martian, le colonel Martie le général Mar 
tin, toudce que vondres, car j'en suis encare aux conjeetures sarson grade, … 
"'Acthur n’avait pás encöte fermé. la bonchegqoele fiitur notáire royal bur ser- 
raìt la:main asec a plus vivéeffusion, en sarimmottand: … : 
zi Jétais fou ! j'étais fou ton homme d'un certain âge, gjras, qui prend. de 
tabae, qui-va aus eau du Ment-d'Or, et deatie fille est blonde, mais. eela se 


vorlpeestorit. … … 
"sij Ops: muessieurs, reprik Arthur, un: pen eurpris de cette ; marque de tendrès-. 


sey de son ani Deparitisign'il attribuaà influence du vin de Tokai, il faut |: 


que vous sachiës que |'elmana:h des cont mille adreszes contiegt cont so‘ tan- 
te-qudtarze Martin, jo les ai córaptés. Cherekroe inaintonêit ! 


* 


ie triême | ties, uniquement pour laisser son wuvre complète, et plus en- 


nr tequel la iment ait lemoindre intórêt à ee quel’ étude des sciences et de la 
mi, setronve f littérature s’affaiblisse. Qaelque mauvais que soit nn gouverne-. 


et regacs.par ‘ce des inembres du jury,raais an lien d'avoir les mêmes nams, il 
le Standard, annoncent qúe le 6, Oribe avait attaquê Monté- consacre la mêwenuanced’ epinion.quiest toujoursreprpsentée 


que jcentralea avai! été proposé, il ya huitans,. ‘elle aurait pu nommer 





Les.hautes études n'étaient donc. que superficielles, et cela 


là tout son projet de loi. Nous l'admettons dans toutes ses par- 


core parce que nous ne oroyons en aucun Cas que Je gauvèrnê- 


ment, il n/en aime pas moins voir. poindre des ninmss glorieux 
autour de lui, C'estun ornement ponritout le monde. :. … 

Or, le projet de la section, centeale en, ganaplêtemient en. op- 

osition avee celui du gouvencment{ {ilpare Bien àda pefmanen- 


l'universitó dé Louvain; pour.te reste, son projet, au Heu d'a- 

méliorer Vétat de. ehósès actùel, il l'empire, Un journal de 

Bruxelles élablit par des chiffres que sì le système de la section 

gnatre-vingt. seize membres de l’université eatisorquependait 

ie Taps ‘de: vpe taridis qu'aujourd'hui ello n'en a nommé 
ue 80. re a en rene 


EE, EE, 


gg men 


_— Âb! diabie, s’écria le très-facétieux Bidault, il est-bien fâcheux-paur toi 
que Xf. le baron Dapin n'uit pes encore fait la statistique des Marijn; il.faut la 


e je parlasse le plus bas possible : « cmadenaiidn: one, tui demander. En attendant, je-propose la santé de mademoiselle: Martin, 


—Âppuyé! appuyél 

—Voyons, messieurs, vos verres sont-ils. pleins? Atten tion au eóaiinends: 
ment! A la santé de mademaiselle.; à propos, tu dois savoir sen prénom, au 
moins, 

5 —ll nva semblé, mais je o° ven suis- pas biea sûr, que son père Vappelait 
aure. 

— Laure! bulbutia le maître clero en chancelant. 

Et le bruit.d'un verre brisé retentit aar le parquet. . 

—Quede djable emporte Durandin! s'éeria Fagent de change. On n'est and 
plus matadroit quece  gargon-là. Voilà mon gilet tont taché. 

—kagpre! reprit le j jaune dosteur; aa joli. nom, ma foi! Voyez done: aommie 
cela se reucoutre, niessieuts |. D'Escorailles sera son Pétearque. : Ae 

Oui, s”il fa retrouve jamais: 

—C'est égal, à la santé de Laure. el; de Pétvarqne!. Alias de.lije. Martin et 
de M. d'Egcorilles. Ah: gàs qe’âs-Ls done ce soir, Durandin? est-oe que tues 
malade? Quel bonkeur!messieurs; föticitea-moù, j'akenâin bronsé- an.malade! 
Ce cher Durendia {man premier elient! viens, que j je-$'eakhraase! 

Etle maître clerc ne put se zenden el laocolade duj jeune docteur, bien 
qu'il s’écriât : 

— Moi, malade! oon pas, meden: non pas! je ne ma suis jamais si bien 
porté, et je bois à la santé de Mlie Martin. Oh! dès qu'il s’egit de. Mile ann, 
d'en suis! Ke 

‚Puis il ajouta en Ini-même et par forme,de récapituletinn angeles Br 
’ eren. Dien! men dieu!qua je vais;dent. hèke: ca anic!: Voil.mgintgnant, 

ee je prends la mouche à propos.da esromndahaure, poagrme slik oi araië pus, 
dansles quatre-vingtain dpa rtgraona dea spadeigder dean Heens de-Le 

aas! allons| dinipampitaive, Rusandion: bogabesn: irt hema dap 
Gargon ! gergou ! !le café et les cigaregdlit ‚es n3b spanessr nt tus satus 

van, dea eoamiten Ole bi-ib va: nsibiet > 

ï irbhagpe faisean montant: J'espèreiqtjetiaug oP: naue.séperons paa en, 

‘can, Ihanpearrineei raremeniede naua trouver réunis! Si nous allions finjr-notsar 

‘soirée.an spectaela? Qu'en pensen-vour? 

— Appuyé! sppuyé! 

—ll y a justement une. première rpprésentation au théâtre da Prli-Rersl 
ane pièce daas laquelle Dejazet jouo de prineipal rôle. Ce doit être amusant. 

Ceat celat allons voir Déjazett:, 

Barandin, (ira-de noureau sa.monire:de aon, gilet. be 

— Ah! ban Dieu! s'écria-tail, déjh hjait henres at demie!:h faut. que ie vous. 
quitte, El ma soirée que j'pnbliais |; Vong m'ezouserer, n'esthoa pas? 

…— Huit heures et demie | raprit. le cxpitaine, Morbleu! dé pêchonsranu; si. 
‚nous;veulenstrouver enepre de. basale. …. 
__ —Qw'à ogla ne tienna! dit Antrag Aieant négligecmeut. de. sa. poche. an. 
coupou, viel une logeque j J'ai dà par haeard, profitez-en, ei, hon vous semble. 

—Eh quoi! ne,igna-la pas avec.nous? , 

—Vauiliez m'en dispenser. Gela mest im possible aujaurd’hui. 

—r Pourquoi dane? |. 

— Pourquoi... pourqoak., e” est que Bij test bied. aases. pour moi d’ assister aux 
_ pièces de mes confrères, sansêirs condamané à voir anssi.. } 
‚bas tiennes, peut-être? 


'drevarr. 


Nen dites rien à personne, an aaan Gest un: vaudeville, et eorame jer i 


n'ai aucune prétention à |'Aaadémie, jo:ne sign: point ces effats:là, . 


— Muis tu les encaisses. Heuroux d'Éscarailtes, valet il ose se plaindre de. 
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…j personnes-là ont lu tes ouvrages et lesadmirent. 
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} déft éd 
Te fleet r, et al est in: 
sible quela majorité et le gou wvernibhe Taebepkenr GSE 
une honte et un malheur. 
Mais cequi nous frappe au milieu de toutes c&s préten 
archi- -monopolantes, cesont les crisd’alarmeqne jette le p#$ 
catholique. Chaque j jour, nous lisons dans ses feuilles queg 
constitution est sapée danssa base; que la liberté d’enseig| 
ment sera dêtruite, sì le Ei rojet de Joi. du. gouyernement es àl 
mais; qu. pafig pates nos li bartés: sant par.cela, même attri 
gen ee eit ande. enger sio Ad 
HE Pe Tena est TS to ROUND Kee 
taisan Îjest te nqpls KUL aA TONR OR APS ONS, GERIgN GA, d 
voger ag ipi starrivg pesda.prénggative parlementaire. d 
Depuis: 8 ans, les nam pres; ond. constamment 'nommésd 
membres du jury. 1 sij 
Éh bien ! quel’ Upiversitó de Louvain ait en, nhaRleg en 
partie des nominations, on comprend zela dé T brie le 
mais ce qu'on ne comprend pasc’est quel’ Université de de 
les n'en ait pas eu une sonle. 
40 pour Louvain, PAS UNE pour Bruxelles. 
‚Que nous répondra maintenant le parti catholique, si 2 rd 
lui disions, après 1’ avoir prouvé, par les chiffres que nous # 
nons d'établir,.que c'est nous, opinion libérale, qui avons, 
spoliés dans nas droits; que la Jiberté.a été constamment pdf 
nous un vain mot, une ortune nêgative, ed 
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“Bouise Amster; dit ze mars. bag 
L'apedÂ'favorable: qui, dèjà hier, s'étaët manifésté dns‘ nos fonds nation 
a continué anjourd’hui ‚et les cours en général se sent améliorós. Les affaif 
en intégrales étaient fort aimé, et les actions du chemin. de kid étaient 
mandées en háusse. . 
Les fonds espäagnols ot portuguis n'ont. subi aubrine variation. vert in 
Cours de V'argent : jrêt à garantie 34 9/os prol, 4°/o,- escompie 2} d/ef 
Derniers pria à'5 heures: 24 o/o 5743; Holl, 50/1001 à 3 Sociiâg tl 
Commerce 1473 ; Ardoins ais. AAE 


socmkïÉ Ds EFFETS PUBLICS, A OÚATEE HEURES Er. van, 
_ Amsterdam , dimanche 17 n MATS. 


Il west présenté quelques vendeurs. en intégrales qui ont. rik un p 
oan de ce fond et Lenda l'aspect plus calme. ies eipägnols ned 
ats3e, 
2: ofy 573, 


ER EEL rai 5% des. Indes-Orienf, hl Société de 
Hà ke î 


ande bij 
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Ì TRANSYLVANIE.. 


Kionsranr, 2fderien. Los: rapports’'de de Guzettög 
d' AigsBourg et d'autres feuilles alfenfafides, ä'Áp 
une terrible fermentation règne: dans la Moldavie et la Wi 
chie, et les princes de part et d'autre seraient sur le poïht aá 
diquer, sont bien exagérés. Lors même qu’où ne saurait: nie Á 
que dans les deux: pays une ‘puissante oppositión s'est éles 
contreles gouvernans, ce n'est pas là ceperidant le prósaged’ 
ne abdication. Ll en:est-derla-Moldavieet de la Walaohie cond 
‘de tous les gouvernemens êlectifs. Quiconque- n’a paseúde boft 
‘heur de s'àsseoïr sur le tròne, 5’ imagine que le pays ne sata 
‘être bien gouverné ques'il était lui-mêrne- dated ce soin. 


‘son, sort | 


— Je gage, dit it Vagent, de; chan nge 5 „que tu_tèn vasde) ce p as dans les dou “ Á 





lisses chercher qui te fasse oublier Mlle Laure Martin. 
— Non, certes; je vous ai fait ma diphgelrel de foià cet égard. ® 
— Adieu donc, ajauta le capitaine ; ta e ira wij nues, mon cher, et ei 
l'on osait…. Compte kn Jé oollëg® Be Ran 
Là-dessus, Jes: Canvivessestpatòrent, nt 
tous deux seuls sous le péristyle du Paleie-Roynl. 
— Eh bien! dit Arthur an maître clerc, tu étais si pressé de nous quitter 
Te voilà libre, maintenant; que n'en profites-tu ? , 
— G'eët gü’avant de le faire, répondit Durandin avec un peu d’'embarras,g 
j’aurais vin $êrvice à te demander, 
_— Deuz, situ. Hgúx. Ë 
— Je m'en väiëen soirée, comme je te Pai dit, chez des personnes fort re Ì E 
des personnes qui habitent le quartier des Lombards, Ce} 





WREE rêstère / 





— Mon cher, il faut qu'elles aient de l'admiration de reste. 

— de leur ai souvent parlé de toi comme d'un de mes bons camarades ded 
ec et je leur ai mêime dit que j'&urais le plaisië de dójeuner avec toi an ä 
ourd’hui, En | 
— Ah! ta Ienr as dit cela. Eli bien? | 
‚_— Eh bien, mon cher Arthur, je t’avauprai que j'avais promis… sans avoiëk 
entbre‘osl-t'ed parler, de faïre tonà ties êfforts pour te déterminer à m'accomsÂ 
paguer. B | 
| — Mód Wêr, ce serait ar den plaisir, bien quúe j'aime | fort pen les; non 4 
elles connajssan DAN ne suis point en tenue e n'a 5 

old vól Rab Re sk (8 ki initi ziëhe: kt pins je te da En en 
bi’ ueddik EN, ómis de mô,tehd. | 


À 
ar 

8 omda NIER rade gt : 
Ame Haken? 





















EER Ea Hus, 
ron E Vino be Ea sine e Ì 
h es donc Heutbhr d'être autéur! et_pourguoi moi 
: bed je ui he à toi, il, faut, absolument que, zn or 
é; í j. Fais cela 







ie € 


Dre prie. D'abo 
15 'ét puis, je të’ 
rige te ratonteraï Of 
reet tor ek mr, 






ects si fû: savûis ut j'ai en 
sant. ‘Énu, vois.done comme el 
aïtier des ; Lombard, lors: 

Sia’ miaccampagner, mpajs 
rqù pel vilest attendu'chez $. 
enn rd ® Allons, ‘Arthurs 'une bonne résolution | 
tv Tu le veux, Durandig,J j’y-consens, car je n'ai, jamais su rien refer 


















| rn AKI dé chef erisbapatieit 56 t ‘embrasseraïs si si nous nétiórie | pas en p 
'Pataie-Rókal. 
— Je ten diapense.” Tu me pertheltras paurtant de : rentrér dane mia chat 
‚[edeaderpóùs’y fat ire ub bont de tóïlette, … 
— Volorfters : nidis je ne te „quitte. fas, car je crains trop que tu ‚ne mn, 
lchappes. de te constitue ce soir mon Py ade jüsqu’eu quartier des 
‘inclusivgment. _… ú 
A ‘lá bonne henref ‘et maïntenent, mônsieur Oreste Durúrdin, per ië 


‘moi ua peu de votre Hermione, 
: {La site d.demusn.} } 










































; PRUSGE: 0 
; „A mar. 5 Exo. M. Eichforr, ministre-des affaires: 
astiques et de l'instraction publique, a adressé aux évê-. 
tholidues de la monarchie prussienne une lettre d'après, 
e la sociëté évangóligae dite de Gastave- Adolphe, dont, 
Toi de Peusse a vonba être: le protectéur dans les himites: 
tUhdrchile'prussidkné, n'a d’autre but que celui posé par: 
labs, gaela sociëts a disentés. dans l'ássemblée tenne les 
„2 septembre. de-l’année dernière.à Franefort sur Mein. 
RÓmènt àÀ la disposition placée en tête-de cesstatuts, son, 
nique est, de soulager autant que possible, à condition tou-: 
qu'ils ‘ne puissent abtenir des secours suffisans dans, leur’ 
‚Ja misère de.ceux.qui, frères.dans la foi, tant en Alle-: 


Büne, et par conséquent en danger d'être perdus pour 


jeús Ieaaigigtre ot egg be sociótg susdije nja pas la, 

e EEn 5 a Própa kr que'sì jastel e venait 
eran nssettna diatenian 6 BBO ITEND E RIEN: 

Ae: dear sontindens Kure) faldbhr dracdord Ai: alte. les 

eonimunssd Igntsf Ieaervesniang. © setiennes Hi 





: a triele. gouvernement prussien 

ig décidér ées ‘AferratiopsWoreilles du bat 

iep oposé AAE ap IJ cit hé ds Á 

- ; … WÜRTEMBERG. 

ART, [2 nrars. Leroi a passé la nuit tranquillement et a. 

“dórtat.Le mieux coïtinúe. Le prochain bulletin sera, 
dek keet 


res-d EEE EE ; 
& ma Le lsosaibded n”a pas étóé-émis: 
huisde bulletin. officiel sur la santé de:S. M. le roi ; mais: 
vóhs'assurer d'après une information exacte, que son 
Ë rione tine d” être satisfaisant. 7 ES 
“Oesiintn irt ESPAGNE. RN 
« Berg, 1 mars, Le ministre des finances a adressé, le 8 mars, 
Goe mptable génóral du royaume, un:déeret de la reine, par: 
el 89 ME: dans lé but de terminer Ie liquidation gónèrale de 
Fäls passés avec les persoütes qui ont prêté à l'étát, 
Ja guerre civile. nécessitait des, dépenses baormes et ex- 
dinaires, a créé une commission spéciale, souila présidence 
Supteble génóral du-róyäurië;:cotnposée de MM. D. Joaquin 
marre der B >. de Alvaro, président de la 
Weites de la vente.des biens nationaux, etde D. Alexandre Oli- 
tet DEagenio Moreano Lopez, députés. Cette commission. 
“El apéoialemant ahargée de la liquidation générale et défini- 
tous les contrats d'avance de fonds qui se trouvent en 
PBjeet d'effectuer irrévocablement les rentrêes qui, par. 
@ladite liquidation, seront dues au trésor. 
drrit que le 5, Boné avait donné l'ordre au gouver-: 
hâteau de fusiller les prisonniers qui s’y trouvaient, 
res le commandant général Lasala et le chef poli-. 























Sn © tte £ 


FEE: le-Commandant a-róponda que-cette mesure lui 
a Mt ait ‘trop ‘violente, et il l'engageait à y réfléchir. Boné 
an hi, ense qu'il y avait si bien rèfléchi qu'il allait monter 
een team et y fusiller les prisonniers et le gouverneur lui- 
Bhêfassg beuverzeur qui-dójá peut-être avait entamé des né- 
Ar ORS avec Roncali, a cessó toute communication avec la, 
Dlage. Bondalors a songé À la fuite, et le 6 au matin il est sorti 
Pre quelques hommes sous le prétexte de pousser une recon- 
mond ee Atrivé à la lee ligne des troupes de la reine, ila ré- 
Eg au efi de qui vive! par celui de Savoie! il a travess la 
lait 9, grape à ce stratagème,ët il a piqué des deux. Quand il al- 
stra asser la, 2° ligng, hes traupes de la reine s’'apergurent du 
Mats pat Bed gen.sar eux: quelqgaes-uns furent blessés, 
alg. Sen à ip en La place s'est rendue à discrêtion. 
Jóürnatdes Débats, sur ‘la fot d'ûne correspondance de 
serpignan, prêtend au contraìre, que Bond a été pris et fusillé 
Sâssitôt, ainsi que plusieurs officiers et sous-officiers. 
ee journaux de Madrid ,-regus:ce matin, ne confirment pas 


nd, 






Ri 


Bouvelle dela prise de Boné. Tl ést dönë' probable qué Îe | 


Teursal des Débats aura été induit en, erreur, ‘par son corres- 
dat, - Ge NE De en en ee 
u sûccès des troupes de la reine ont causé une grande joie 
theta capitales: … 
ir; e bruit d'une émeute quel’on disait avoir éclaté à Madrid 
jg POnfirme pas. Ë 
Ga „Facthagòne sien de nouveau, si ce n'est que les insurgés 
Uhinios et une sortie, où ils ont été repoussés avec perte. 
Plas lee Assiógeante a, de son côté, perdu dans cette attaque 

‚Ig rS-hommes et qrielques officiers. 
„reine Christine est arrivée à Valence, où elle a été trans- 

MOP parle bateau à vapeur-frangais le Lavóisier, . 

DANE: 8 ze - : Eter Ed 5 Nl 
A ANGLETERRE. | 
\ Bohn: 15tmars La reine a tenu hier son premier levóde 
ASRison an palaisde St- James. Les receptions ont été nombrea- 
es, la plupart.das-membres du corps diplomatique y assistaient, 
eo Tla;reine, le prince Albert el les princes, quittent Londres 
Mont b.paur aller passer quelques jours an château hetis 


nd 
ORE cen 
hop 


ta t 


r 






ge chose Arpen;ned 
age de T'emp; ereuf. deRussie en Ángle 
&C Mul. serait attendue.à Loúdres-dauns:de conrantdeaii. 
ude: ‘persbijnes-espóraient- et de dnmponëk 
ait &0fneidet'avjee celui'du roi: dll Prändhis, mais il pargt 
REN dans fon dem en Ee 3 ; 





hed Curt at 


dn \ í . An 
Bs tbe Morning-Hórald dément le bruit de la démission, du 


gt ohanceljer at de son remplacement par sir Edward Sugden, 
Ni Mi kgelier d'Irlande. 


Ce © banqnet donná avanteshier à M. O'Connell, au théâtre 
loo a cat-Garden, a été on. ne peut plus brillant; il y avait 
> 1,100 ganvives. Cette démonstration, dit le Globe, a été 
demoigaages les plus éclatans et les jk j 

) 






pjus extraor 
athje ‚publique que nous ayöns, vus ‘däns ce pays. 






mah 


les spectateurs dans l'intérieur de la salle était telle 
ors, eon n'en a va une pareille à Covent-Garden, ét au 
“brer] » Mal s Êutemps détestable, la foùle n'a cessé d'encom- 
5 Pes domdaisant au'thóâtrejusqu'dlafindelafête.  : 

mons, Combe prèsidait le banquet et avait à sa droïte LK 
daim ars NELOS Be-kefôte. Le toast porté au depnté Irlan- 
°C. té, “eccueillj par des applaudissersens d'enhousiasme. M, 
pe aile he. rpandu, par.ng® longue allocution. Tout s'est passé 
de ve rs, dans le plus grand ordre, et les agteurs et les témoins 
‘Celte Imposante manifestation, se sont séparés sous l'im- 


jamais 

















‘qu'au dèéhors, sont dénuês des raoyens d'édification! 





i| ont un peu Aéchi. 400 bälles ont été prises 


‘et la baissegéùérale da tauxde l’intéröt 


„con 


pdoutense. 


us extraordinaires | 


…_'Lá éhambro des dóputés a terininé la discuston de la-loi sur 


pression la plus vive quê-puisse produire un:spectacle humain. 
… — La: chambre des lords n'a siégé hier que pour. rece- 
voir quelques pótitions ; elle s'est ensuite ajournée:. 
À la chambre des comnrunes, M. Cochrane: demandé com- 
événemens de la Grèce, qu'on a qualifiós-iimpreprement de-ré-; 
-volution, dit F'orateur ; tahdis que ce n' était adtre chose que la 


‘pendance de la Grèce:comrme royaume. En même temps, l'ora-: 
teur dernande à sir Robert Peel quelques explications sur la 
conduite de Î'Angleterre et des autres puissances. alliées en: 
Greece. — rte De : a ae weent, 
Str Robert Peel répond quetout ce que la France et |’ Angle-. 
terre ont fait en Grècea été dechercher à assurer à ce pays une 


compatible avec la monarchie constitutionnelle. Le très-hono-: 
rable harannet ne s! oppose pas à la production des dooumensigui; 
me sont pas de hatoreà ompromettre Jas.négóeiatioms actaelde-; 
ment penddntes, ivm: we oi vibe vind u oger h marsen! 
Lord Palmerston dit que V'indépendance de la Grècea été: 
‘gerantie gar les traib puissanced proteetticesgmais, ajonteit-il,. 
-&ne des:plauses. de-1a novvalte constituiioa grecue,tujoeur-: 
Â'hui en discussión: dans: T' assemblêe'hellénique, porte que le 
successeur au trône de: Grèce dewra ‘êtreimembre de l' óglise 
grecque.: Eh bien, le frère du roi Othon est catholique romain… 
C'est un point qui mérite une attention sétieuse, st l'on ne veut 
pas voir la Grèce tomber entre les mains de la Russië. an 
La motion de M. Cochrane est adoptée sans autre discussion; 
M. Milnes appelle l'attention de la chambre par unë“mötiën! 
spêciale sur l'ptat de la juridiction criminelle sur les sujets bri-| 
tanniques dans Tes états da sultan ; mais súY Pobservation de: 
M. Hope un des sous-secrótaires dlétat,-que le gouverneihent 


| s'occupeé de recueillir des doeumens dans le but de faire une 


révision de la législation sur ce point, M. Milnes retire sa motion. 
M, Turner présente ensuite une motion tendant à condam- 
ner le duel, comme imraoral dans ses tendances, conmme portant 
aa mepris des lois humaines et à la violation des commasande- 
mens de Dieu. Après quelques observations de sir Robert Peel, 
Ja motidn est retirée par son auteur comme n' étant pas présen-. 
tée dans sa forme voulue. La chambre s'ocoupe ensuite d’ objet 
d'intérêt local. EO 4 Me 
Lrvenroor, 13 mars. Le marché a été très-ferme anjonrd’hui 
pour les diverses sortes d’ Amérique. Les qualités à 53/4 d. et 
au dessous, sont d’une vente assez difficile. Les autres sortes 
sans variation. Il s'est vendu environ 6,500 balles, dont 300, 
‘Amériques en spéculation; 100:Pernams de 63/8 à 63/4 d.; 100: 
Saratesde 4 1/8 à 41/2 d. ; 100 Bahias à 6 8/8 d., et 70 Egypte 
à75/Bd: de NA kn 
Du 14 mars. Marché au coton. Noris n'avòlt8 en aujourd'hui 
-qú’ùn marché pen animé; le chiffre des ventes a été’ de 3,000: 
batles, là majeure partie cotons d’ Amêrique, dont les prix: 
| pour l'exportättori ;. 


tenus à l'écart. 
. Paars, le 16 mars. Il devait y avoir hier une grandefête aux 
Tuilleries; mais ellea été ajournée. par suite de la maladie da’ 
due de Nernours. en 
— On lit dans le Commerce : « Les prineesses (Mme la duches-; 
se d'Orléans exceptée) suivent tous les jours, très-assiduement, 
Tes sermoris-quf*sónt- prêchós “dans les principales églises de la: 
capitale, par les. plas. célèbres prédicateurs. LL. AA. RR. ne, 
manquent à aucun des sermons dù R. P. Kavignan.» | 
— Aucun mémbrè'ne s'est inscrit:pour parler en faveur du; 
projet de loi portant demande d'un million de fonds secrets. 
MM. de Lamartine, Ledra Rollin et Ferdinant Barrot se sont ins- 
erits contre. i 
— Le projet de loi sûr les fonds secrets sera discuté après le 
débat de la proposition de MM. Leyrand, Laerosse et Gustave de 
Beaumont. 
— Nousecroyons savoir-de bonne sourée, dìt 1-Univers, ea 


les spculateurs se sont 


nouvelle cigeulaire minigtérigpe a été recemment adressée aur 
évêques, non’ pla pótirprovdquer tearsobservations au sujet du 
projet de loi gur \' instruction secondaire, mais tout au contraire: 
pourtes prier-degêrderdesilence. —— 
— A propos de la rédaction dela dette, dont s'occupent plu-, 
sieurs goüverngms ig, le Journal des Deéhats dit que pour sortir 
du provisoiredans lequel-nous somme ténùs-pár. les efforts des 
partisans du remboursement des rentes frangaises, il n'y a qu'un 
moyen légal, c'est déclarer, pär uneloi, le 5 p. c. non rembour- 
iserÂ lá:dotisbtja 
de cette mesure profitera anx contribuables dont le travail em- 
plit les coffres du:trêser,; : «EN en 
— Dans sa courte séance d’aujourd’hui, Ja chambre des députés 
a voté sans discussion le projet de loi relatif à l'eraprunt grec. 
La chambre avait ensuite à sé pronóneer-sur la demande en; 
autorisatiag.de poursuite contre M.EmiledeGirardin. Les conclu-! 
siops de la commission, tendant à autoriser la poursite, ont ete 
omediee ser. ipAtiihee REN ad pe ME: Bonder 
rappârteur. Lrantorkantaag:st dié zelfs dprés @ne, épreurs 
viert dr® 2 atghis” toner e “ostuen ebr en) eviar 
La chambre # ppörboric I' admiisston de M. de La Roekrejäqae 
OP AN ELAN bp 'D URIAS re ike) nT Ue Tap drs OT HEN Tt GAN MEDS 
iel 4p BENE. vbrerntmimen tom kel asrbicogps £ 3e an Ì 
vodeacabeneea fni.par nn, FapPort.de gelid: depourtae 
die bras omen en Saatrioj TEN, NA SALI OSE 
EEM: 16'Gtardtiis de Betsy d'demendé, dans la séanee'd 
chambre mx 
à l'affaire-da, Taïtd.. Gette proposition a été adoptée, de. srt; 
qu'on doit s’attendre à voir bientôtse renouveler dans laccham; 
bre des pairs Ie débat animé qui a eu lieu à ceïlé de peet dé 










zr PDE KOKEN 


N 


en rnaar 


e Ìe: 


La noble gssemblée a, dans la même séance, adopté.le prujet d 
loi sur lá pension dea Bille: u târochat Drouet-d'Erlon. 

— Le même jour, laêhatobredes dèputés a entendu les-dóve-- 
loppemnêns de lt prapösitionde M. Corbarel delsey vat, tewidant: 
à introduire le, vote par division. däns la gHátibte Frantaïse, 
Cambattue par Ml, Ressigeac et.appuyée par Jl. Denis, là propò-: 
sition a été rejetée par 181 voix contre 174. Une vive agitation: 
a succêdé à ce vote qui a paru tromper les calculs d'nne partie,’ 
de I'assemblée. _ _ _ nen É 

— On lit dans les Debate : 


lés patentes, et adopté ensemble du projet À Ja tayprilà. de, 209 
voix contre 60, Les questions de défail qui se.sont élavóes aur la 
dernière partie du tarif ont encore occupé toute la séance. 


munication des doeúmens. diplomatiques/relatifs :aux-detmiers 


roise en pratique des principes. sur lesquelsiest fondée l'indá- 


constitútion baséesur un système de représentation populairé, | 


“sable, qúi álofs prgodrá sn’ niveaù on apfant de 1Oou 12 Pie b 
a di) 


des pats dû 18, obmigunibatiah ‘des “piëves relätjves | 


-Aineì que la loi de brumaire an, VAT, la loî:nouvelle repost 
sur da distinction fondamentale du droit fixe et da:droit- proper 


_ Hionnel: Le droit'fire est-différencid d'après la nature de ta pro= 


fession et d'après la population du lien dans lequel s'exeréela 
‚profession iraposable, Toutefois il y a quelques prafessians.pour 
„Jesquelles il existe un tarif exceptionnel, independant de la.po- 
pulation:Le:tarif général établi par la loi de l'an; VL poar,;Igs 
professions imposées proportionnellement à la population, com 
prenait sept classes de professions. suhdivisées en sept degrés de 
population. Le nouveaù tarif établit une huitième classeet un 
huitièrne degré ‘de popúlation. Cette huitième &lasse, quî est un 
‘dédoublemeit dela première, comprend tes märchands éiy de- 
ini-gros, c'est-äzäire'ceux qui tiennent le milieu entre les ùrar- 
“éhands en gros et les marchands-en détail. ak 
 L'ancien târif itnposait la même taxe aux petentabtes des vil, 
“les'de cinq milles âmeset à ceux des plus panvres communes ru- 
träfes.' Le nouveau tarif rëpàre cete injustice, en admettant un 
défitier degré de populution avec une taxe proportionnelle poar 
TB bâMmuneslde deux hiille âmes et at-dessaus: E 
af “LS droivproportionnet,établi peurcòrriger, soit én plassoit en 
Hötte, la rig@But absotue'du'droit fixe, était uniformément fiké 
“Patria lor dE Fan Vil aú dikième de la valeur lócative. Lá' lei 
“hóùvelle irfbrodait sur ce ‘point deux modifications importek- 
tes; d'abörd elle abäisse le taux général du‘droit propottionidl, 
‘en le rédmisant du dixième au vingtièmé de la valeur Fotativa; 
ensuite elle admet un gfanid nombre d'exceptivns à l'égard ‘de 
‘certaines professions qui, suivánt les conditions où elles ‘sont 
“pladëës relätîverhéënt au droit fixe.ou rètativernent à l'élévatiën 
Ta lópér epa dför proportiendel intérieur: an 
‘guperidur af tande Héhérál ét rêpulier du vingtiënke: * > -: iu) 
Parmi les innovations leé pilús ‘importantes; ik fat siguider 
"celle qui Eoncertië F estinätfon de la vaföur’ luchtiveet Fa déter- 
tninatian'da droit proportiontellé à l'égard dés ustnes et: des 
manufactures ; tous les ernbarras, toutes tes vatiatioris de la ju 
‘risprudence et fes inögalités qúî en ‘étaïént la súité, ceöserotit 
devant la disposition nouvelle qui. veut que te droit proportioer 
nel soît calculé sur lä vateur locative des étaBlissentené- pris 
dans leur drisemble, et munis de tous leurs moyens matêrtels de 
production OE 
-_La lói-nóuvelle a beaucoup êtendu le cerole des &xeeptioris 


etn 


‚} déjà consacrées, en favenr de certaines professtoris plus ou 


moins’ ‘vdistties’ de celles qui sont assujêties à la patente: Ainsi’, 
dans la classe des officiers ministöriels, les huissiérs et les-cótia= 
-missaires-priseürs qui payaïent la patente, en sónt affranchis. 
“Les notaires et les avouês, que le gouvernentent avait propóse 
{ d’y soumiettre, sont maintenus dans Îéar anciënne'frinchise, les 
‘éourtiers de cótmrerce et les gens de change continuerlit de 
“payer la patente. La'Ioî fáît cessèr uneanonta Îé fotolórdble, en 
étendant aux médecins l'immunité dont jouisserht áctwellement 
Tes aVODARE + See ED 
Dans un autre ordre d'idöes la foì nouvelle. a ‘résòlu trêsisa- 
“gement une} question délieateet ferme la'porteà des coîlsieke 
déplorables, en disposant que les maitës pourrùt asslâtek és 
coûtrôféaors dans les‘opórations de recengeraent, shtts sans ren- 
dre cette intervention obligatoire. EM 
La vente par adjudication de la propriôté dajeurnal leCons- 
 titutioritel a-en lieù.aujourd’ hui en l'étudede Me Fremyn, nô-. 
taire à Paris rae de Liile n° 11, Quatre snciótés se.présentaieut, 
Y'une représentée par M° Durmont, agréé au tribunal gend 
moree do ia Seine; | ontroaar A, Demanche,bananien Ges dees 
„derniers, représ tent ,dif-on, „Ane geuje ef mm. e, sapigte à 
Sontitabe nar ul Veron e dn ee: 
‚sentée par M. Théodore Bénazet. Une 4 sncjêfò blart represdn- 
tóe par M. Drourille, banquter. ene Bee 
Cette société n'avaìt mandat de renchérir que jusqu'à 250 ou 
300 mille} ‚au plus.L’enchère adonc eu lieu entre trois repré- 
sentans, Á. Demanche, Durmont et Th. Benazet. M. Durront 
a abandonné la lice dès que l'enchère s'est élevéeà 300,000: £c. 
M. Benázet a rerichóri jusqu'à 430,000 fr. Le dernier feu s'est 
êteint sur ta misé de M. Démànche; 3’ étévant:à 132,500: est‘sar 
des charges qui sont d'envirog 80,000 fr. Les directeurs'ét ré- 
 dacteuré en chef de toute la’presse paristenne 's' étdiit teindus à 
cette adjudieation quì s'est'protorigée envirón’2 hentes: *. 
“La propriété da Eonstitutionsel chátge, parce fait, de-didec- 
tion. M. Bénazet représentait seul la direction actuele de ce 
zoursal;M. Ch. Merrnault est le senl membre de administration 
-gbtuelke qui se. seit attendu ‘aveo M. Véron. La vente de jour- 
-nial leGommerce auta lieu le let avril prochain. 
-»: Le nombre des abonnésdu Constitutionnel., döclaré avant 
“Fadjudieatien est:de3,428. … nn Ln 
*_— On lit dans Te Globe, an ‘sújet de 
Honnels EE 






















„ 


la wente du Constèts- 
C'est l'aacièa: Constétutionnel qui fintt, le vieux Constitu- 
tionhel de Ik restaáration, Te journal quin'a véca que d'un trat 


| vers d'ésprits et d’ une passion : Le travers, c'était Î'esprit d'op+ 


position dégénêrée én esprit de contradittions la passióny ‘o'é- 
tait ld haine de teut ce quitouche de près ou de koin à'Je voligfon. 
Un sraversd'esprit peut se faire tolérer quelgue tende, d il revêt 
une foie littéfaire, mais il Ênit par prodaire Peffèt' d'une dif. 
formíté qui fous a d'aberd: fait rive et qui vous áttristeet vous 
Eloïgheensuitë; une passien n'á ja’ un teúips aussi pour se fai- 


} re adeeptèr': dès dqu'elke vieillit, elle devient ridiculeet repous: 


sante. C'est ce qui est arrivé au Constitutionnel. Les gons d'es 

pritsqui le faisaient, ont pu amuser. pendant: quelgugs,‚ années, 
Jes.E raogais, qui,sent les gens les plus eanugés, du continent; en 
„faisant de la discussion politique, baaée sur; cet. axiôme: sljant 
toujours contrarierle goupernemet, mais on a,fini parstrouver 
„que cette contradiction,, éternelle était encore, pls fatigante 
que l'approbntion cantinuelle. 0; 757 2} 1481 … Ì 
… L'esprit d'oppositien. etl'espnitjankieraligiear 


ont tuê le 


} Constitutionnel,' journal qni.à en presqueautant d'abonnès que 
Le. Siècle, qui a fait, de‚plusiears de ses prepriêtaires, des mil- 


lionnaires, et‚qui est.enfin venu meurir dans l'étude de M° 
Fremyn. af hed 
On écrit de Marsëille: _ … ie 
«C.M. Bervyer-eët arrivé, hier, dans notre ville vers treis-houges 
de l'après-midi. C'était dimanche, le temps était beau, aussi la 
:poptilation marseillaise, tout en se promenanteemme à l'ordir 
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{-naire, était-olle toute pròte à voir passer l'enthonsiasme des 
} légitimistes.La vonure a traversé une partiedela ville, escortée 


par une quiszaine de jeunes gens à cheval, quelques fidèles sui- 
vâïent-eette voiture, en criaut: Vive Rérryer! Sur Ja-place 
Noailles,en facedel’hôteloùà M. Bertyer est desoenda, une foule 
-considérablestationnait; mais :cette.foule était évidemment at- 
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al ‘hornasr d: annonepr, qn'il eat parvenu \par: vn _proaéilé oel d 

fectionner. das. genta minérales, artifieielles mgntées en or alt, 8, 

des dentiers ‘complets soit èn. pártie sélon le ‘choix. Ceb dents vonk, 

| de mänière quë l'esil: ke plas-sctutáteir et-le plasezercnesaùga 4 

guer des dents naturelles et'om en gürantit la 'beuirté at'la’ aotigtieé Ee % 

oa in outre lextrème avantage dd ne-ntite en: Nen à la fraicheu0ig 
ouche. 


Il possède galêmóat ‘le procëdé de daher au „dents dì dfivoire. lg 


‘tinée parla curiosíté bien plas que-par un sentiment de sym- | mies que dans d'autres eirconstances ils n ‘aúraieùt pad dsé- es: 
paie palidigns, car à l'apparition du;héresde la journée, o'cst pêrer. Les ateliers. de Seraing sont en pleineactivite; indépen-’| 
à peine:si trente ou gene poannnet ont fait entendre des:| damment des fourrtitures: très-inportantes de rails que cette! 
acelarations. Wie eepa u vn … | goeibté fait àla Bavière, elle a regu, dit-on, la commande de 
"baLa cour d' Assises de ta Seine, surla dòclarstioit ‘da: Jurg, ‚plasieurs bateaux à vapeur; Il ést probableque cette améliora-. 
wiondemne à six mois de prison et-2,000 fr. d”antéendë; FP “ütearjj tion n'est pas, „absolumenttocale, el-que les usines de l'arrori-: 
d'uïre brôchure ayant poür titre :  Caducité. des kene. pré) | ‘dissement: de Charlèroî’ deivent également ‘en. éprouv er Tes -ef-; 
bendes Héodlden, fets,: par suitá de l'extension des débouchés que'le chemin de’ 
A ae “gEKGIOUE; : ; fera. ‚procurés.aux fontes expopubes en France. : 


8 Nous sppreuons d’ autre pait; qu'à Verviers les fabriques tra- 

! Froxatias, 16. mers. Dans,ses séangss. d’ ier eld avant: lier, “vaillent avec tonté l'activité qu”il est posstble-de leur i imprimer. 
ie: ehamibre. a voté an‚assez. hon nombre. d'articles de: la loi sar, On nous assure qu ’il y a dans cette ville des fabriqnes qui mar- 
Jes pensions civileset ecclêsiastigues. Naus: cantinuons à résu-' chent jour et-nuit säns s 'arrêter un instant, avec deux brigades. 

mer ses déeisions principales. Elle ä rêsolu d'abord, à la majoriké. d’auvriers et que de nonteankatsliers 4 he ldent ne memdnt 
„dupe, seele. voix, que. les seronds secrêtaires et les attachós de: | Tes placemmens au-dehors;tet.pártiaulièrement en Allemagne, 
Jegasinn-ansont droit à la pension ponr. le. temps pendagt la-:| e’nceroissent; Des négocians: amèricains sont venus. faire des 
rgnek ils seront employès, seit à êtranger,, gen dl intérieyr: ‘achats: sur place; ;‘o'étaît, ditdon, pourla première:fois;’ et Toni 
près. „dn, dépactement des affaires, êtrangères. „er tp. „exception, À -cóinpte les: revoir, car les produits.de cette ville indastriense! | 

la rêgle qu'avait posée la.sectign centrale. de ne pensionner gue: 


oignent lavantage da bon marchê au enn erfeotion: too 
Aeg Sppetionnaires directement vötribnês par Je wésor public, a. Gairarsil ee 5 Lt, ig gn wer aen zer eg gt 
ameenragò quelques membres. à demander. geen een bartât: |. 5 


nâ ao, de fabri e de 6 5de cond au logdliönt de Toblast, Zlölns 
‘enopre. davaninge. Ainsi J'idóe. de pensiorner les éorum ssaires | -On nous. „assurp. enfin. an plupart des riques | 


u dâs: heaves du.soir, „dire quò les-oe- [14 old 
okee, jee employès des dêpôts de mendicité, lag prafssseuts, rbearhi ent jusqu'à. x. S soir, c'est-à-dire que les o8-: : E rui sociis DES: bugers Craef 


srpatwires de musique, de V'égole ragaledegravare, les; “yrieps font cinq quaïits de joùrnée. On se plaint; il est vrai, dela 
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Une longue expérience de travaux pour ips eh deûtistes a 


de l'étranger Pa zis àmôme.de répandte viaeo. àl ace 
voudra hien Phonorer. … 
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d | -maadicitd des prix «des j jróduits fabriqués, ‘lesqaels sont andes! 
ee anpsés,des tribunaur. e‚premiège ipstpncer des’ gous:de co qu: ils deyraiënt tre eu égard: à là hausse qua éprou-| 
eonsydaires, ele. 2. sn bnl hande Plmrain-singnliè- | vóe-ta- matière première. Mais. cetteractivitó dans:le travail.n'èn:| AZ 
mente cercle. da:débat. A,ce propos M. de Muelenaere et: est pas moîte une Aeon dont il faut-se féliëiter.. 1 Destemer Rabe capitaine Confard,, partira de Rötterd 
: 20 mars à midi. 
S’adresser à MM. Smith etjC ‚Boompjes, A 170, à Rüfterdi 


Malog, ont fait remarquer. qe „outre l'inconvenient de trop au- eh ne 
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gmenter: les charges da trésor, cette tendance ä pensionner- 
tontes les catégories de fonetionnaires offrait ce danger que la. loi 
pannaik bien finir par être:rejetée. 
…Relativement aux, professeurs, des universités de. Vótaf, Iaisec- ‚Parmi les. établissemens consacrés. au‘ traitement et à la ra- 

S | CC. &H. MANUS Sceurs te Moist 0 
ton, centrale exigeait, pour l'éméritat „l'âge de 60 ans et. 33: | (raise des aliènós, il.n'en ast, pas qui prósente,plus dé titres à la'[ maison à droite, Gottes welles met, mod 
anndes, de service dans | enseignement académigne, aL. leminis-: préfárence des ‘fariiilles, que: la maison: sdessanté du. Dr.:Bel-, | nouveau de-PARIS un assortimén yelanfst de vont ce qu'il y a de plus noi 

%ro.de Vinfprieur est parvenu à. faire adopter une rédaction. -hamme : une. situation admtrable, la rêuniop: Aa toutes les'eon-! Ed can ‚élégant 0 pant e) De kerde etn de, e da REEN 
qü’éH eachemir a 8 Tndeë ë bf 
ditions hygéniques, des méthodes de traìtementosangtiounées, ; |- mguchaites de ‘batiste avec: hordaressdezkiëférentes ple obets de aff 
par une longue expóriencé, un ensemble;!de: movéns.:propres à' . 
„assuren, le: bien-être. des malades, tels soûtles avantages que 


pamtant que: ces professeurs, pourront obtenir 1’ Éméritat à l'âge 
bre,setc: Une: Eee partie,dejGan$s de, lgfalriang As: Privat: 
-rêunit V' établissement de la rue de Charonne:n°s 161,63, 165: 


de, 7O-agspourvu qu’ils comptent. 25, années de seryiee dans: 
da Paiz Ne à Paris, des cols de batiste et Se dof 
mats grens én vélours etidutres. Des brosses ù tous” an í 
On remarque:dans cet êtablisdementeniodèle, des pavillons sé-” 


B 'enseignement académique, pu Après 30. années.de serviae. dans: 
vóns pärfürtiepies éf toué fesatren artieles: nécèsbä B Cohtetii 
parés avec jardin, où les aliénés, ou tout autre mâlade atteint de 


cette carrière, quel quesoit leur âge. L'article 22, qpiassinilait. 
Ux les administrateprs=ì teurs, a, élé suppri- 
„AB profbssenrs, mn: prs=1g5per ‚4 St aUpy TREO en de trieuts,etc. "Oes B AS'sis nit 
n y tronve éga ement un grand „choizde mêilteurs. ei 
" mâladies nerveuses, peuvent être isolés comme ke la. campagne. } ide ideen. 
take AN Ee EN NE 


anó oenformêment £ l'avis,-Ge la section centrale Sur,Ja motion, 
deM: Kalon, mn professeurs civijs, attachés à „Eéeoe apndaige, 
dh eeN ; einer 









Maladies nprveuses, mgladies mentales. 
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‘Sardité TD; — On lit dans les journaux. de.Paris ::[ Bourse drama tordiame da died Mes pad B ; 
Mine'la princesse Miateff, de Russie, rue „Rigal. n° 24; Voies: Ee Li mate gl Ens: 
lettre (Siècle du 17 septembre dernier). M. de Milsin,: ‚proprié-. zn 
[itaire-rue St- Paul n° 17; M. Petigny, admigristrateur de. la ca-: 
‚thédrale de Versailles,, Jouveneau , à: Avallon; Ml. „Legrand, \Dito ‘dsto. … Sd 
„eure. df Aupenbourg,. „près. Beauvais, \yiennent encore d'être | © 5 á Dito des Tides: e. Ge Re 
‚guêrig de surdité des plus invétérées, par le traitement acons- ks ob ‚ HSpndieat”. eee hk 
tique du Dr Merz Maumscr,, de: Paris. — NOTA : Son ‘ouvrage’ [ 


ont-óLé assimilós.ans.professenrs,des universitós.… 

M. le. miniewade, |H intérieur „eédant aux róépugnances. vaibies 
fie Aa-majerite de la j,ohambre, a retiré provisoirgment-les art. 23; |, 
afk tagdant.d. „pensionner. nop-seulement, les. professeurs des | 
&enles primaires.supérieures, mais aussì ceux des conservatoires- |. 
betas deer etde Liége, et de ï éeole tegratarn êtahlie, 
sgenelarapitale, …… … 

Le gouvernement “proposait ‘de ús úidee la pension sar Ja, 
mayenne des trois dernièses.années de traitement. M, ‚Ory vóu-: 
Anitdin, anntes.. Le. pamhre ging;-demandó, par la sect eo. gen, 
tralsekaccrpté parle gouvernement, a, été adopté. …;,t…, ! 
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‘discussion. Berit eer en surdit > accidentelle, et de Îaí inigtaïne, bet dT tout les docu- a prunt- de dolt il! 
| 14, vel | 
aM bobuwisn F födérie Nan Zuylen Nan Nyvelt, accompagné. meng pour se guêrir facileméhë, soi :nhêhe, 4e'V' une’ et del au- err he Le 
dere erik rikerde den: bjjowsd: wientde-quitter: Bruxelles, :ponr, tre'affection, se trouve à Brukelles: cher Pórichfin Pr We: sea e A … ito ie ÊE kh Ó 
en oid ee denn En zig E ef idee Ec | Tetok 
geet Haye. RE nn ss ops, - 
hed 8 B è Did Hild” …- 
"On nous écrit de Braxelles, 15 mars: … Fheâtre-Woyal-Frantais. ee Vnseript. au Grand Livre . . 6 jn: 
° in f : grt fi afd dit ° . 6: rid 
ne tee leed zee tenten eta femetes E Re IE 
ap rn! sä : 4 ' 
AEB Boie on pärte aussi, mais te qui est mörriëdertait, d'est” ta La breid, représentglion de Ja teprisede | per Tehlel Stieglita ét chat Bid 
rel ade: ‚d’ Anetha ap gek dit-on, sûivrà ii À sPethamps; il se ‚Nora; tente SN: Hd Pleso ES of: Os 
ibieaft Wlors- que dhs AVL EhtAssert dans uhé noüvelte com- Bib. Espagne . - Dette did Dari SE eg 
en sie rek lon Bepuls töngteinps et' quï, selon toutes les Grand opéra en aes stes ; traduitde PItalien’ en E. Monier. 1 Anemed rennend Di ARS: 
HA de ‚ restrd tofgtemps encorearrêve. Ee OE en : (Obligations an Eeoûp en jd hed i 
emt. Bier, a eu lieu à Mons Véleetian. d un, m3 ne: du À Kek ne ‘on omemoneut & HELT heten a Autriche. » {Dito -mátalliques en. Bles ip: 
js Ee Dito dito, . ever verere «à m5 _— 
EES 


wek 'gpe. deux candidais, ú: le baron: Aland de. a 
th 
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prâeipitg par la fenêtre dans la rue, et va se réfugier dans une; 
MAIOR voisine, Alors. eet homme Faries tvarne un quatrième, 
pristolet-contre;lni- „même, et se brûle la cervelle, Ila été trans-: 
portó-merbsàrk hôpital St. Jean‚oùl'on a encore trouvósur lui 
deux: pistolgtsoharges et un rasoir Oa.grei ue les. blessures de 
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